
Gouvernoent encourage do ses propres deniers, dis qu'une génisse me coûtorait.pendant trois ans sans
ar un octrbi1qui assure leur existence et vous per- rapporter. "-Ce raisonnement serait justé, si on n'a.

met do posséder des conseilles qui vous sont entière. vait, pas à songer au lendemain ; mais ei on envisa-
mnent dévoués. geait les suites que nous venons de noter, et qui sent

absolument e:sactos, on agirait autrement; on sacri-
fierait les vaches au sixième ou septième veau au plus

Emploi de la sciure de bois, pour la litière. : tard, et on élèverait plus do génisses. L'intérêt de la.
. . - santé publique et celui du cultivateur y trouveraient-

Nous voyons que dans plusieurs fermes situées dans jeur. compte.
e voisinage des moulins à scie, on . recours à la
sciure de bois (moulée de scie) pour la confection des Cette mreo coutume régnant ici comme dans beau.
litières dans les étables; à·la ferme du Collège de Sto coup d autres contrées et y produit les mômes dom-

nne, on a fait, l'automne dernier, ample provision mages, nous croyona utile do la signaler a l'atten.
do sciure do bois, afin de l'utiliser pour la litière. tion de nos lecteure.

Nul doute que l'emploi de la sciiiro de bois est plus
avantageux que l'usage de la paille pour la litière.autr
D'abord la sciure de bois occupe moins d'espace dans
l'étal!e, comprativement à la paille La sciure de Album Mudoel.-ons apprenona avec pinisir que les entre-

l'éta , p prenants éditeurs de I Album Mfusical, protitant u passage de
bois a encoro sur la paille Pavantage d'être un meil- la grande AdelinaPatti à Montréal, publieront dans.lounîmro
leur absorbant de l'riue et de tous les- principes fer- de dé.cembre, netnellernnt cous preeee, le fameu:r "Di Proven-
-tilisants d-s fumiers; et quand on entre dans ure za dO la .Traviata."
étable où l'on se sert de sciure do bois comme litiòre, JCeto romance baryton telle que chant6a par Signer Galasai
les émanations ammoniacales sont moins fortes que a soulevé dcs tonnerres d'applaudiesements.
là-où l'on no se sort que de paille commo litière. E. La.numéro do jaurier qui paraîtra vers l dix, contiendra
suite, le nettoyage de l'étable se fait bien plus prorn- " Addio dcl Paisto " il est Puse tir6 de la Traviata et qui

c°t un de9 graiids succèsý dle Mtne Pathi.
tement, en ce que la quantité de fumier est roin' Cesde nd sucse puliesaa '
forte et de meilleure qualité; do plus, -par -'us:igo paroles franuaisea.
de la paille il y a autant de catte dernière que de f Les rsonnes qui dlairornient o procurer con deui nmn6ros
mier. Le charroyage du fumier est encore par l'nsage devront en falircî ladem.inda.immnia'ementen s'ireant aux
de la sciure de bois moins considéra ble; là où l'on bureaux de -Album .Muasica? No. 25, lita St Gabriel, Montrail.
n'a à charroyer qu'un seul voyage de fumier il fau- Cette demande devra Mtre faite avant l 10 de janvier pro.
drait, par l'usage de la paille, faire deux ou trois chain. Cea deux uuiu&ros so ve:adront 35 centius chaoun.

oyages. La rigilantce cle: l, cuicatlur cet uns garantie do sucae, tandiâ
Le fumier provenant d'étables où l'on se sort de que par 8a algligeice il 3nrch iyr- la Dantrt.--La vigi:a ce,

Ecitir de bois peut Otre employé plus promptement cM la roe d'op- di cultivatir, et rnie ne pont mieux la d-
Sel Ud peu ~ ~montrer que l'histoire suivante que noue empruntons à la Se-

et plus avantageusemerit que lo fumier contenant de ,ain r.el.gicue a dVance, nou le titre:

la paille, parce que celle ci met plus de temps à se La rosée d'or.-Jeanî Farain était nu beau gars bien avisêdécomposer. pour sou fge, mîais qui n'avait encore vu que vingt récoltes
L'essai-en vaut la peine, surtout de la part des cul d'avciue; aussi n'avait-il pas, commue on <it, asse: charropfJ

.our tacoir Hkitr le3 ontières. Resté naitre d son bien, il sl u-
tivateurs gq:i ràsident dans le voisinage des mouline luuiétait beaucoup do to"t ce uo la négligence y avait plant
à scie. d'ilpines et semé d chardous. Chaque jour, il allait d'un

champ à l'autie, s'appiltoyurîît sur la quantité do manvaises
herbes et exanijmnaut Ie cailloux, comptant ce qu'il faudrait

Trop.do vaches vieilles, pas assez cle gniases. de rravail pour remettre les choses en état, et tandis qu'il cal-
culair, les mauvaliss herbes grandissaient toujours. Un soir
qu'il regardait un. frichn, les dieu-: nains dans les poches de es

Ici comme danu beaucoup d'antres contres, nous veste, et q'il se doomnd-it pourquoi le boi Dieu-faibiit pou&-
eçons l'habitude de sacrifier trop tôt les génisses et cr tant du chi2udent au lieu du seigle on de blé, une pauvro
de garder les vuches laitières -usqu'à dix et douze uns vi·ille, fb'""'e pasa 't lui demanda l'amnan au om do Co Ut

os los vouhest vre pu ,i ue qi l'accorde chaque jour à tons le hommes. Jean Faron avait
- ous avons Souvent -vu vendre pour trois a quatre la pocht pros du emcar; il cnt piti6 de lai mendiante, et cher-
piastres de jeunes génisses, et les plas belles d iia trio Cia au i: îlc soit g1:n-t uni son marqué:
peau, et cependant tenir à conserver de vieilles vachos - Prenez, vieille mère, dit-il; ceci ne vous fera inbre riche,
donnant quatre à cinq pots do lait par jour. mais Dieu sait que, pour l nmoment, j'ai plus d'inquiétude%

que d'argent.
Voici ce que nous lisons à ce sujet dans la Basse- - C'est la bonno volonté quni donne la valeur à votre au-

Courl mlne, rpliqna la inenidiante, et puisque vous ne détourner
" La. plupart des vaches quiatteignent l'gode dix pasltedeuqui de.audent l'aumône, il est justeo que

L ont ua te vaes iffies rne l'-190 jý 0 x -circompensa vitro tlaurité.à douze ans t ts diflleiles à engraisser; elles pro. - Et commecnt le pourrez-vous, pauvre femme ? reprit la
duisent une viande do.qualité inférieure, et la plupart jeune huoummeu avec étonnhmULt.
sont atteintes d'affections morbides, spécialement de - En vous apprenant un secret qui pont vous faire plus
la phtisie, qui rendent leur lait et leur· chair insa riche que tous les cultivateurs du p.ays, répondit la bonne
lubres, et communiquent à leurs produits ce vice hé femme.
éditaire Jean Farou ouvrit d'aussi grands yeux qu'un ohat affam -

qui on mont.re une jatto de creme.
'S On ne réfléchit pas assez à ces conséquences d'une -Et ce secret 7 demanda-t-il tout effaré.
uvaise coutume. On se dit: " Tant qua ma vache - C'est qua votre terra a le don do la rorsk d'or, repligûs it

r.duira veau et.lait, elle gagnera au nourriture, tan. vieille fAmmo. Uno fois toua les twis ans, il y plent deii l@u!,


